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Édito
Une rentrée de qualité !

Après un printemps un peu particulier (!), cette 
rentrée est l’occasion de tourner la page et de repartir 
de plus belle.

Le Mouvement Hlm, lui, est entièrement 
tourné vers l’avenir, notamment via 
l’élaboration d’un plan national de relance 
sur 3 ans, qui prévoit la production de plus de 
300 000 logements neufs et l’amélioration 
de plus de 400 000. 

Sur un autre plan, la situation de crise 
a mis en exergue des difficultés que les 
organismes de logement social s’attèleront 
à renforcer : l’accompagnement des publics 
vulnérables, et plus particulièrement 
des personnes âgées, mais aussi la mise 
à disposition de logements de qualité, 
toujours plus sains, seront plus que jamais 
des priorités.

C’est d’ailleurs pour rappeler la force de 
cet engagement que nous avons souhaité 
mettre en avant dans ce nouveau numéro, 

le fonctionnement et quelques manifestations de la 
qualité de service rendu aux locataires.

Sabine Véniel-Le Navennec
Directrice de la publication
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Panorama

Les atouts du logement social 
pour les territoires... à la Semaine 
de l’innovation Hlm 2020

Le 28 juin dernier, de nouveaux 
maires ont été définitivement élu(e)s. 
Ces femmes et ces hommes engagés 
pour le bien commun pourront 
compter sur les organismes du 
logement social pour dynamiser 
l’emploi local, préserver leur 
patrimoine, construire un habitat 
durable et peu énergivore ou encore 
créer du lien et de la mixité sociale.

Ce sont justement ces formidables 
atouts qu’ils représentent pour 
les territoires locaux dont il sera 
question lors de la prochaine 

Semaine de l’innovation Hlm. Durant 
9 jours, du 14 au 22 novembre 2020, 
les organismes Hlm d’Occitanie 
organiseront, localement, à leur 
guise, des événements afin de 
rendre visible leur action en faveur 
du développement des territoires 
et d’un mieux vivre ensemble. Un 
programme riche et varié composé 
d’activités pour les grands mais aussi 
les plus petits... dans le respect des 
gestes sanitaires s’il y a lieu. 

Pour sa part, l’USH organisera à 
l’échelle nationale toute une série 

L’état du logement 
social en France : 
les derniers chiffres 
publiés
Fin 2019, le Commissariat Général 
au Développement Durable (CGDD) 
a publié les chiffres de l’état du parc 
locatif social au 1er janvier 2019. 

5 089 800
Logements locatifs sociaux  
en France

+ 1,7%
À cette date, la France comptait 86 300 
logements de plus qu’en 2017.

Zoom en Occitanie*

L’USH Occitanie m&p a publié les 
chiffres de l’état du parc locatif 
social au 1er janvier 2019.

293 680
Logements locatifs sociaux  
en Occitanie (5,7% du parc  
Hlm national)

+ 3,4%
Avec 9 812 logements de plus qu’en 
2017, la progression du parc est de 
3,4% en un an.

[...] l’accompagnement 
des publics vulnérables, 
et plus particulièrement 
des personnes âgées, 
mais aussi la mise à 
disposition de logements 
de qualité, toujours plus 
sains, seront plus que 
jamais des priorités.

“

”
La sensibilisation sur les violences conjugales
reste essentielle

d’événements qui, comme à 
l’accoutumée, auront l’ambition de 
poser un autre regard sur le logement 
social : Hlm sur cour(t), un concours 
national de courts-métrages et 
#Portrait2Hlm, un concours photos 
sur Instagram.

> Plus d’infos : https://www.union- 
habitat.org/semaine-hlm/la-semaine

Dans le cadre d’un protocole 
expérimental, visant à faciliter 
l’accès des femmes victimes de 
violences conjugales au logement 
social en Haute-Garonne, l’USH 
Occitanie m&p a organisé le 10 
décembre 2019, un atelier de 
sensibilisation sur le sujet, à 
destination des bailleurs sociaux de 
la région.
La recrudescence de ce fléau 
sociétal durant le confinement a 
montré que ces actions ne devait, 

hélas, pas s’arrêter. De nouvelles 
journées de sensibilisation seront 
organisées dans les prochains mois.

*Source RPLS au 1er janvier 2019  
- Traitement USH Occitanie m&p
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Grand angle

Des bailleurs sociaux
à votre (qualité de)
service !

La qualité de service rendu, autrement dit la 
recherche de la satisfaction de ses clients, est 
aujourd’hui une démarche quasi incontournable. 
Si c’est le cas dans le secteur commercial, où la 
majorité des entreprises prennent soin de leurs 
clients, c’est aussi vrai dans le secteur public 
où les structures développent de plus en plus 
souvent la culture de la qualité. 

S’engager pour la qualité

Quels que soient leur taille ou 
leurs moyens, tous les organismes 
de logement social d’Occitanie 
s’efforcent de faire progresser 
leur qualité de service rendu. Elle 
constitue l’un de leurs objectifs 
de fond. Néanmoins,  même si 
l’amélioration qualitative est une 
ambition commune, tous les bailleurs 
ne s’y engagent pas de la même façon.

Certains bailleurs ont fait le choix 
d’encadrer leur politique qualité en 
optant pour la mise en place d’une 
certification ou d’un label. C’est à dire 
qu’ils ont mis en place une démarche 
d’évaluation reposant sur un audit 
effectué par un organisme externe. 
C’est à l’issue de ce contrôle que 
pourra être accordée la certification 
(ou le label) au bailleur. Charge à celui-
ci de maintenir, voire d’améliorer son 
niveau de service, entre les différents 
audits réalisés à intervalles réguliers 
(tous les 1, 2 ou 3 ans selon le label).

La certification QUALIBAIL est une des 
références nationales en la matière. 
C’est cet « étalon-qualité » qu’a choisi 
La Cité Jardins il y a déjà plusieurs 
années. « Concrètement la certification 
fixe les critères de qualité, accompagnés 
d’indicateurs de résultats, sur lesquels 
nous nous engageons à faire l’effort. 
Cela donne une méthode et surtout fixe 
un cap rigoureux à atteindre » précise 
Maryse Prat, Directrice Générale de La  
Cité Jardins.

C’est une autre certification qu’a 
retenu Toulouse Métropole Habitat : 
l’ISO 9001 dont l’office vient de 
réobtenir l’agrément fin 2019.

Altéal, lui, a fait le choix de la double 
certification (QUALIBAIL et ISO 
9001) ! « Les deux se complètent : 
si la première est plutôt tournée 
vers la qualité de service rendu aux 
locataires, la seconde est davantage 
axée sur l’amélioration des procédures 
et des pratiques en interne » résume 
Philippe Trantoul, Directeur Général 
d’Altéal.

Il existe d’autres certifications 
et labels utilisés par les bailleurs 
d’Occitanie. Ils concernent des 
typologies de logement et de 
services plus précis : c’est le cas du 
label Habitat Sénior Services (HSS) 
qui a pour ambition de favoriser le 
maintien à domicile des personnes 
âgées. Cela fait plusieurs années que 
Tarn-et-Garonne Habitat a développé 
ce système qualité sur plusieurs de 
ses résidences. Plus récemment, 
le Groupe des Chalets a décidé de 
renforcer sa stratégie Chalets Seniors 
en devenant le premier bailleur 
d’Occitanie à être labellisé HSS+.  
« Ce qui ne signifie pas que nos 
organismes n’ont pas de politique de 
qualité pour l’ensemble de leurs parcs 
respectifs » ajoute Linda Pradel, 
directrice Générale de Tarn-et-
Garonne Habitat.

Grand angle

Le logement social ne fait pas exception à cette montée en 
puissance de l’engagement qualitatif. Depuis maintenant plus de 
15 ans, le mouvement Hlm a même fait de la qualité de service l’un 
de ses chevaux de bataille. Désormais, il n’est pas un organisme de 
logement social qui ne cherche à améliorer son offre de produits 
(son parc de logements) et ses services de fonctionnement et 
d’accompagnement : traitement plus rapide des réclamations, 
contrôles propreté des parties communes plus fréquents, 
homogénéisation du suivi administratif...

Dans ce dossier, nous souhaitons vous montrer de quelle manière 
les bailleurs d’Occitanie s’impliquent dans cette quête de la qualité. 
Enquête triennale, certifications, labels, dispositifs d’écoute, 
renforcement de la relation à la clientèle... on vous dit tout sur les 
méthodes, les moyens et les actions engagés par les acteurs du 
logement social pour vous satisfaire. 

Crise sanitaire : maintien 
de la qualité de service 

La crise sanitaire a nécessité 
la mise en place de nouvelles 
organisations et modalités 
de travail pour maintenir la 
qualité de service auprès des 
locataires du logement social. 
Dans ce contexte inédit, les 
bailleurs sociaux d’Occitanie ont 
su démontrer, leur engagement 
et celui de leurs salariés : les 
initiatives se sont multipliées pour 
maintenir une qualité de service 
technique mais aussi humaine 
pour entretenir le lien social  
et l’écoute auprès des locataires.
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Grand angle

Plus concrètement, c’est une multitude 
d’actions menées au quotidien par les 
équipes de terrain. Sans pouvoir parler 
de tout, tant la qualité de service est 
abordée différemment selon les 
bailleurs, voici quelques exemples 
de sa mise en oeuvre dans certains 
domaines d’amélioration..

L’accueil et l’écoute des locataires 
fait partie des thèmes d’amélioration 
incontournables pour les organismes 
du logement social. C’est ainsi que 
nombre d’entre eux n’a de cesse de 
chercher à perfectionner leur accueil 
téléphonique : c’est le cas par exemple 
de Toulouse Métropole Habitat 
qui a mis en place le service PASS. 
«  C’est la porte d’entrée téléphonique 
de l’office. L’efficacité de nos réponses 
demeure essentielle  » rappelle Jean-
Marc Roure, Responsable du service 
relation et assistance clients à TMH. 
Plus récemment, dans le cadre d’une 
démarche de coopération inno-
vante (COO.PAIRS), Tarn-et-Garonne 
Habitat a rejoint Mésolia pour profiter 
d’un centre de relation clientèle 
partagé.

Les points d’accueil et la présence de 
proximité, sur le terrain, demeurent 
encore prisés par les locataires et 
de fait privilégiés par les bailleurs. 
Ce « contact humain », ciment d’une 
relation de confiance qui facilite bien 
des choses, a encore de beaux jours 
devant lui. D’ailleurs, de nombreux 
bailleurs n’hésitent pas à ouvrir 
de nouvelles antennes garantes de 
cette relation de qualité. C’est le cas 
par exemple de Sud Massif Central 
Habitat qui vient d’ouvrir une nouvelle 
agence à Rodez.

Recette similaire à l’OPH31, où 
en raison d’un patrimoine très 
diffus, l’action Qualité de Service 
s’est essentiellement focalisée sur 
le renforcement du personnel de 
proximité et la réorganisation 
territoriale de son fonctionnement. 

Si l’étoffement des équipes permet 
d’améliorer le niveau d’entretien 
des logements, c’est aussi la mise en 
place de modalités d’intervention plus 
efficaces qui participe à la montée 
en gamme des services, avec l’idée 
d’accélérer les temps d’intervention, 
de mieux connaître la niveau des 
prestataires (en régie ou privés) et 

enfin de mieux maîtriser les coûts 
pour le bailleur mais aussi pour les 
locataires.

De nombreux organismes proposent 
un contrat multiservices axé sur 
l’amélioration du confort et de 
la sécurité. Même s’ils ne sont 
pas toujours obligatoires, ils 
comprennent une révision annuelle 
et des dépannages concernant les 
menuiseries, la serrurerie, l’électricité 
et la plomberie autant que de besoin 
des locataires. 
Dans une approche un peu différente, 
Altéal, lui, a également fait le choix de 
créer 2 postes de contrôleurs «  cadre 
de vie et propreté  ». Rattachés à la 
gestion de proximité, ces agents font 
office de relais auprès des prestataires 
de nettoyage,  dans le but de favoriser 
l’entretien des parties communes et 
améliorer le cadre de vie des locataires.  

Ces dernières années, les organismes 
du logement social s’attachent 
également à mieux accompagner 
leurs locataires dans leur parcours 
résidentiel. En réponse au cahier 
des charges de leur certification, 
certains bailleurs formalisent des 
temps d’accompagnement aux 
phases clefs  : l’entrée et la sortie 
du logement. C’est le cas de La Cité 
Jardins qui, consécutivement aux 
emménagements, propose aux 
nouveaux arrivants un entretien. « Il 
permet d’identifier, le plus rapidement 
possible, leurs éventuelles difficultés pour 
tenter d’y remédier » explique Aurélie 
SANCHEZ, chargée de qualité à La Cité 

Pour d’autres organismes, l’engagement 
qualité prend des formes un  peu moins 
conventionnelles. C’est le cas au sein de 
l’OPH de l’Ariège où il n’y a pas encore 
de label ou de certification. C’est une 
charte qualité qui a été initiée en 2019. 
Annexée à la CUS, elle est le fruit d’une 
dynamique d’équipe qui s’appuie sur 
une réflexion à l’échelle de l’organisme 
et de ses spécificités territoriales. « Ce 
document a vocation à servir de tremplin à 
l’obtention du Label Quali’HLM » précise 
Thierry Tourtoulou, Directeur Général 
de l’OPH09.

D’autres enfin n’ont encore aucun 
document balisant précisément leurs 
engagements et/ou leurs objectifs. Ils 
n’ont ni charte, ni label et pourtant, ils 
font eux aussi de la qualité une donnée 
cruciale de leur projet d’entreprise 
sociale. « Nous n’avons rien officialisé pour 
le moment » explique Sébastien Blanc 
Directeur Général de Sud Massif Central 
Habitat, « pour autant toutes nos actions 
sur le terrain sont réalisées avec la même 
philosophie : satisfaire nos locataires et 
améliorer leur qualité de vie ! »

Mesurer la qualité 
de service

Concrètement, quel que soit le contexte 
organisationnel et les moyens mis 
en oeuvre, la recherche de qualité 
commence inévitablement par une 
évaluation ; plus exactement par 
la mesure de la satisfaction... ou de 
l’insatisfaction ! « C’est le B.A.-BA » 
lache Stéphane Carrassou, Directeur 
Général de l’OPH31 « pour améliorer 

la qualité, il faut savoir ce qui ne va pas ! 
Avis, remarques, critiques positives ou 
négatives, idées... tout est bon à entendre. »

Cette première étape du process 
d’amélioration repose sur des outils 
d’écoute des locataires. Le premier de 
ceux-là est l’enquête triennale mise 
en place par l’USH depuis 2004. Ainsi 
tous les trois ans, une grande partie 
des organismes du logement social 
adhérents de l’USH réalise une enquête 
téléphonique auprès d’un échantillon 
représentatif de locataires. Objectif  : 
mieux connaître leur appréciation 
de leur vie au quotidien dans leur 
logement ou leur résidence, ainsi que 
sur les services proposés par le bailleur 
concerné. (Cf. Encart Résultats de la 
dernière enquête 2019 pour l’Occitanie).

Pour autant, la majeure partie des 
bailleurs sociaux ne se contentent 
pas de cette « grande enquête ». Ils 
sont nombreux à la compléter par des 
enquêtes impulsées localement : plus 
fréquentes et plus précises (portant sur 
des thèmes et des services particuliers), 
elles permettent une analyse plus fine 
des situations de non qualité.

La recherche de la qualité  
est partout

Aujourd’hui, la qualité de service est 
devenue beaucoup plus qu’un simple 
système de mesure : « chez les bailleurs 
sociaux : c’est un état d’esprit, si ce n’est 
une véritable culture professionnelle  » 
aime à dire Sabine Véniel-Le-Navennec, 
Directrice de l’USH Occitanie m&p.

Grand angle

Parlez-nous  
de votre bailleur !*

> �62% 
des locataires interrogés jugent 
leur bailleur réactif.

> �71% 
trouvent qu’il est à leur écoute.

> �63% 
disent qu’il est facile à joindre.

> �61% 
le qualifient d’efficace !

L’accueil et l’écoute 
des locataires fait 
partie des thèmes 
d’amélioration 
incontournables 
pour les organismes 
du logement social.

la recherche de 
qualité commence 
inévitablement par 
une évaluation, 
plus exactement 
par la mesure de la 
satisfaction... ou de 
l’insatisfaction !

Résultats de l’enquête 
triennale de satisfaction 
2019 en Occitanie*

> �74% 
des locataires interrogés se sont 
déclarés globalement satisfaits 
de leur logement.

> �Parmi eux... 26% 
sont très satisfaits.

> �Enfin seuls... 5% 
se disent très insatisfaits.

* Cette enquête a été réalisée entre septembre 
et octobre 2019 par un prestataire privé. 
L’ensemble des entretiens a été mené par 
téléphone auprès d’un échantillon de locataires 
de 19 bailleurs du logement social d’Occitanie, 
adhérents de l’USH Occitanie m&p.
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Toujours mieux informés sur les habitudes de leurs cibles, les escrocs se faisant 
passer pour des agents de services publics et/ou des prestataires privés sont 
de plus en plus nombreux. Résultat, hélas, le nombre de victimes bernées par 
ces spécialistes du « porte-à-porte frauduleux » ne cesse de croître. La petite 
infographie qui suit, vous présente quelques-unes des arnaques les plus 
fréquentes et vous donne les bons comportements à adopter pour les éviter.

Décryptage

Attention, escrocs
à votre porte ! 

Grand angle

Jardins. Le bailleur blagnacais propose 
également des visites conseil au moment 
des départs. « Effectuée par le gestionnaire 
de territoire, cette visite a pour but d’évaluer 
l’état du logement et de chiffrer le coût 
d’éventuels travaux/réparations. Avec ces 
informations, le locataire peut anticiper au 
mieux son état des lieux de sortie ».

Autre thème choyé par les acteurs du 
logement social : l’amélioration du 
vivre ensemble. Il faut dire que les 
intranquillités et/ou incivilités (conflits 
de voisinage, bruits, occupation de 
parking sauvage, dégradations des 
parties communes...) occupent souvent 
les premières places de la liste des 
insatisfactions ! 
Voilà pourquoi les services de médiation 
sont de plus en plus souvent utilisés par 
une majorité de bailleurs. Qu’ils soient 
internalisés comme « Chalets médiation » 
ou externalisés comme l’association 
MEDSO qui intervient pour le compte 
d’Altéal dans les quartiers Politique de 
la Ville à Colomiers, la mission de ces 
services est claire : privilégier le dialogue 
avec les locataires et favoriser les 
relations de voisinage.

L’autre parade aux mauvais 
comportements prend la forme de 
campagnes de communication visant 
à marquer les esprits. C’est ainsi que 
dernièrement, l’OPH31 et le Groupe des 
Chalets ont réalisé, chacun de leur côté, 
une série d’affiches de sensibilisation.

Le développement du lien social 
constitue le domaine d’intervention 
ultime en termes de qualité de service.
Qu’il s’agisse d’événements festifs, de 
cours de danse, d’ateliers numériques, 
de sorties culturelles, d’actions éco-
citoyennes... ces moments de partage 
entre habitants sont très appréciés. La 
plupart du temps organisés avec des 
partenaires associatifs, ils permettent 
de renforcer la solidarité et l’entre 
aide entre locataires, facilitent l’accès 
des habitants à certaines activités, 
ou encore les sensibilisent à des 
sujets de société dans lesquels ils 
trouveraient leur intérêt. Particularité 
supplémentaire de ce « niveau de 
service » : il nécessite une implication 
réélle des habitants, qui deviennent 
alors acteurs de leur qualité de vie.

La qualité numérique

Un autre levier d’amélioration du 
service rendu a fait son apparition 
depuis quelques années : l’utilisation du 
numérique.

Développé en réponse aux nouvelles 
attentes des locataires en termes 
de mobilité et de réactivité, ces 
outils numériques transforment en 
profondeur la relation bailleur-client. Le 
panel de services mis en place est vaste :  
portails internet extranet, applications 
smartphone ou comptes de réseaux 
sociaux fleurissent. Ils facilitent les 
démarches en ligne (prise de RDV, 
paiement...), permettent d’accéder 
à une information personnalisée 
(quittance, état du compte...), de suivre le 
traitement des réclamations, ou de faire 
communauté. 

L’utilisation des tablettes numériques 
facilitent également la tâche de 
nombreuses équipes de proximité : 
transmission des dysfonctionnements 
en direct, accès aux dossiers locataire 
sur le terrain, états des lieux... autant 
d’actions qui accélèrent les temps 
de réponse et, au final, améliorent le 
quotidien des locataires.

Le panel de services 
mis en place est 
vaste : portails 
internet extranet, 
applications 
smartphone ou 
comptes de réseaux 
sociaux fleurissent.

Trop tard, je me suis fait arnaquer ! Que faire ?

• �Vous devez immédiatement alerter la Police.
• �Si le vol est avéré ou que vous avez remis de l’argent aux escrocs, vous devez déposer plainte au commissariat ou  

à la gendarmerie la plus proche.
• �Si vous avez signé un contrat : préparez au plus vite un courrier de rétractation que vous devrez adresser dans les  

14 jours qui suivent la date de signature du dit contrat. Si vous avez signé une demande de crédit, vous devrez envoyer 
un courrier de rétractation à la société de crédit dans les mêmes délais.

Les faux agents  
de services publics

Un ou deux individus se présentent 
comme des employés d’un prestataire 

des eaux, du gaz ou de l’électricité... 
Leur argumentaire commercial va 
alors chercher à vous amener à les 
faire entrer dans votre logement.  
Une fois chez vous, ils tenteront 

d’occuper votre attention pour vous 
dérober ce qui se présente (argent 
liquide, chéquier, carte de crédit,  

objets de valeur...). 

La fausse  
mise en demeure

Un faux agent des impôts ou de la 
sécurité sociale sonne à votre porte 

pour vous annoncer que vous leur devez 
une somme d’argent à cause d’un oubli 

administratif ou d’un trop perçu.  
Il vous demande alors de lui remettre 
immédiatement la somme en liquide 

ou d’effectuer un virement Il peut aussi 
arriver que certains escrocs tentent 

de se faire passer pour des agents d’un 
organisme Hlm et proposent de faire 
accélérer une demande de mutation 

contre une somme d’argent.

Les démarcheurs commerciaux  
mal intentionnés

Certains d’entre vous (souvent les 
plus âgés) ont peut-être déjà reçu 
la visite de vendeurs de systèmes 
de téléassistance à domicile, de 
détecteurs de fumée ou d’autres 

services et/ou produits soit disant 
recommandés par la Mairie ou une 
autre institution. Soyez vigilants,  

les prestations proposées ne sont pas 
toujours de très bonne qualité  

ou parfois n’existent pas.

Ne laissez entrer que des agents de services 
qui vous ont préalablement prévenu de leur 
visite et qui vous présentent leur carte 
professionnelle. Ne vous laissez pas berner 
par un individu en uniforme ! Si pour x 
raison vous devez laisser entrer un inconnu, 
ne le quittez pas des yeux. Si on vous 
demande d’aller chercher un document 
dans une autre pièce n’y allez pas. 

Lorsqu’un un organisme (public ou privé) 
vous réclame de l’argent, quel qu’il soit, 
vous en êtes informés par courrier (parfois 
par lettre recommandée). Par ailleurs, le 
paiement doit s’effectuer par chèque ou en 
ligne - jamais en liquide ! 

Demandez toujours la carte d’agrément des 
commerciaux. Et surtout ne communiquez 
jamais vos coordonnées bancaires et 
ne signez aucun contrat lors de ce type 
de démarchage à domicile. Dites au 
démarcheur que vous souhaitez réfléchir et 
que, si vous vous décidez, vous contacterez 
l’entreprise.
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Du côté de chez vous Portrait

Vivre dans un immeuble collectif ne 
signifie pas que l’on soit totalement 
privé des bonheurs d’un petit coin de 
nature à soi. Même si le printemps et 
l’été sont plus propices au jardinage, 
vous êtes nombreux à vouloir 
aménager vos balcons, balconnets 
ou même rebords de fenêtres à 
l’automne. Que faire pousser, selon 
quelles règles, dans quel but ?  
On vous en dit plus... 

Bertrande Perreu (Manou pour ses proches !) est l’une des habitantes les plus 
âgées du logement social de la région ! Elle a fêté ses 100 ans le 21 février dernier. 
Et c’est avec une infinie gentillesse, et une énergie surprenante pour une femme 
d’un siècle, qu’elle avait accepté de nous recevoir chez elle, à Beauzelle, pour nous 
donner… une leçon de vie ! 

Automne au balcon ! 

On est bien d’accord : la haute saison des fruits et légumes est derrière nous. Pour autant, vos balcons 
peuvent encore accueillir quelques espèces potagères en cette période de l’année. Hormis la culture des 
derniers plants d’aneth ou de basilic, vous pouvez surtout commencer à préparer l’hiver avec des plants 
de laitue, de mâche ou d’épinard… Les plus avertis pourront même planter leurs fraisiers pour l’été 
prochain !
Mais quand on parle de balcon planté, on ne fait pas allusion qu’aux fruits et légumes. Faire pousser de 
belles plantes qui égayeront votre vue tout l’hiver, c’est top ! Quelques espèces fleuries se plaisent bien 
par temps frais : la pensée, le cyclamen, le chrysanthème… Vous pouvez aussi jeter votre dévolu sur 
des plantes « décoratives » au joli feuillage qui résisteront à l’hiver : le lierre, le cinéraire ou le pommier 
d’amour par exemple.

Faire un petit jardin sur son balcon est plus qu’une affaire de hobbie ou d’esthétique paysagère. 
C’est aussi faire un geste pour la biodiversité. En effet, ces plantations représentent de formidables 
réserves animales ! 

Abeilles, coccinelles, araignées et larves viendront naturellement s’y installer. Et cette présence jouera 
un rôle fondamental pour la biodiversité : nourriture pour les oiseaux en hiver, pollinisateurs au 
printemps... les insectes, c’est la vie ! 

• Vérifier la taille ou le poids maximums des plantations sur le règlement de votre résidence.
• Installer les jardinières côté intérieur du balcon et ne pas suspendre les pots en équilibre. 
• Utiliser des pots étanches ou mettre des soucoupes dessous afin d’éviter d’arroser vos voisins de balcon inférieur !
• Ne laissez pas se propager des plantes grimpantes sur les balcons voisins.

Que faire pousser ? 

Cultiver dans les règles

Promouvoir la biodiversité animale C’est à la mort de son mari que 
Bertrande est venue s’installer à 
Beauzelle, pour se rapprocher de sa 
famille. Après avoir habité dans le 
secteur privé, ce sont ses proches 
qui ont engagé les démarches afin 
qu’elle obtienne son premier logement 
social en 2012. «  Il est plus petit que 
l’appartement que j’occupais auparavant, 
mais ça va, je ne me plains pas, je m’y sent 
bien » ajoute notre hôte.

Il faut dire que Bertrande n’est pas 
du genre à se plaindre. Née à Génos 
(Hautes-Pyrénées), en 1920, elle a connu 
des conditions de vie moins cossues. 
«  Nous habitions une ferme avec mes 
parents. Et c’est certainement parce qu’elle 
a participé aux rudes travaux de fermage 
dès son plus jeune âge, qu’elle a gardé 
durant toute sa vie, le goût de l’effort et du 

travail. « Mon père ne supportait pas nous 
trouver les mains oisives. Certes, il pouvait 
être sévère, mais je dois dire que je l’en 
remercie. L’éducation qu’il m’a transmise 
m’a servi tout au long de ma vie. » 
Parmi les valeurs laissées en héritage, 
la gentillesse, l’honnêteté et le respect 
de l’Autre reviennent souvent dans les 
propos de Bertrande. Ce sont d’ailleurs 
ces «  vertus essentielles  », qu’elle a 
inculquée aux siens, et qu’elle n’hésite 
pas à « glisser » aux personnes (jeunes 
et moins jeunes) qu’elle croise pendant 
sa promenade quotidienne. «  Une 
trentaine de minutes tous les jours après 
le déjeuner » confie-t-elle.

Hélas, cet appétit pour la rencontre 
reste quelque peu insatisfait au sein 
de la résidence qu’elle habite. «  Les 
voisins avec qui j’entretenais de bonnes 

Manou a fêté 
ses 100 ans !

relations vieillissent et sortent de moins 
en moins ! » Heureusement, elle reçoit 
la visite journalière de Morganne  : 
«  sa  magicienne  » comme elle dit, aide 
à domicile qui vient faire un brin 
de ménage une heure par jour et lui 
« faire la causette ». Et puis, il y a ses 
filles, ses gendres et ses petites filles 
qui viennent la voir très fréquemment 
et/ou l’appellent plusieurs fois par 
jour. « Ils s’inquiètent pour moi… un peu 
trop même ! » 
Évidemment, il y a des jours sans, 
des moments où elle peut trouver 
le temps long, sans pour autant se 
laisser envahir par la déprime : «  je 
fais du crochet, un peu de rangement 
et j’aime bien regarder la télévision ou 
lire l’après-midi. Bref je tue le temps 
avant qu’il ne me tue  » conclue-t-elle, 
un grand sourire aux lèvres.
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Parenthèse

Est-ce la recrudescence des reportages sur la cueillette des champignons à 
la télévision, la peur de la baisse imminente des températures ou la beauté 
des paysages en cette saison, mais comme chaque année, l’automne ravive 
les envies de longues balades en pleine nature. Voilà pourquoi nous vous 
proposons 5 idées d’escapades sportives, ludiques, culturelles ou simplement 
contemplatives.

À la faveur des balades d’automne

1. Balade (classique) à Bouconne
Pour les Toulousains, la forêt de 
Bouconne est l’un des moyens les plus 
proches pour faire une pause avec la 
vie citadine. Au milieu des chênes et 
des pins, les amoureux des balades en 
forêt se verront proposés 5 sentiers 
pédestres balisés (de 4,5 km à 10 km), 
1 sentier éducatif autour de l’écologie 
(2 km), deux sentiers sportifs et même 
la via tolosana, l’un des chemins de 
randonnée historiques de Saint-
Jacques de Compostelle.

2. Course d’orientation à Buzet
Peut-être un peu moins réputée, la 
forêt de Buzet-sur-Tarn, située à 35 
minutes de la métropole toulousaine, 
n’est pas en reste pour ses jolis 
sentiers et ses coins à champignons. 
Sa spécificité : la possibilité d’y 
pratiquer une course d’orientation en 
libre accès avec 4 circuits aux niveaux 
de difficulté croissants.

3. Balade culturelle en Ariège
Les amoureux de la marche et 
de la grande histoire marieront 
leurs passions dans cette escapade 
ariégeoise. En partant de Foix, 
comptez 2 heures A/R pour atteindre 
deux magnifiques belvédères perchés 
à 700m d’altitude à partir desquels 
vous profiterez d’une superbe vue 
plongeante sur la ville de Foix et son 
château. Les plus endurants pourront 
aussi se lancer sur le tout proche 
sentier des Cathares qui les conduira 
240 km plus loin à Port-la-Nouvelle ! 

4. Balade entre port et forêt à Montech
À 15 km de Montauban, la forêt 
domaniale d’Agre, aussi appelée la 
forêt de Montech, est considérée 
comme le poumon vert du Tarn-et-

Garonne. En cette saison, la forêt 
se pare de mille couleurs, façon été 
indien ! C’est le moment idéal pour 
la découvrir, ou la redécouvrir. Vous 
pourrez en profiter pour faire un petit 
tour dans la jolie ville de Montech et 
admirer les bateaux accostés dans son 
port de plaisance. 

5. Balade sur les causses... ou en canoë à 
Saint-Antonin
Réputé pour être un spot de départ de 
somptueuses balades en canoë le long 
des Gorges de l’Aveyron, les alentours 
du village de Saint-Antonin Noble-Val 
sont aussi propices aux escapades 
pédestres. Celles sur le causse 
d’Anglars, notamment sur le sentier 
d’interprétation, seront parfaites pour 
les familles. Les plus courageux (ou 
les moins frileux) pourront toujours 
tenter une sortie en canoë ! 
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